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pays industrialisés et plusieurs pays en voie de développe-ment, notamment ceux qui se sont lancés dans des programmesélectronucléaires mais qui ne disposent pas de réservesd'uranium importantes sur leur territoire, a susctéunintérêt nettement plus marqué pour le retraitement du com-bustible irradie pour en tirer du plutonium recyclable dansdes réacteurs thermiques ou pour utilisation éventuelle dansdes réacteurssurrgéntraen
5 rapides. Le " retraitementconsiste essent'iellementiben une série de procédés chimiquespar lesquels sle uombustible irradié est d'abord dissous dansun -acide Les substances de valeur produites dans le réac-teuir-- comei e plutonium, ou l'uranium résiduel -- sontensuite extraites et séparées pour réutilisation. Le plu-tonium est un combustible nucléaire qui peut être utiliséaussi bien dans les réacteurs traditionnels que dans lesréacteurs surrégénérateurs rapides, ces derniers étant dotesd'un coeur de plutonium entouré d'une enveloppe d'uranium.Pendant les opérations, le plutonium est consomme, mais dunouveau plutonium est produit à même luranium de l'envelop-pe. Ainsi, leý plutonium génère " du nouveau plutonv quipeut à son tour servir-de combustiblen

p o Ilu taitdgénéralement convenu que l'extraction duplutoniumcontenu dansle combustible irradié et son utili-sation ultérieure nàdes fins de recyclage constituaient descaractéristiques normales du cycle du combustible d'un réac-teur à eau gore efficace. De plus, on considérait que leretraitedrent du combustible irradié faisait partie inté-grante des programes degestion des déchets nucléaires decertains pays, et qu!dil sagissai.t donc d'une étape néces-rairde dans D'alleuro des réacteurs surrégénérateursrapide l D!alleurs, les Etats-Unis avaient déjà renduaccessibles'.à tous leurs techniques de retraitement quiP,,,auparavant, étaient classées secret d'tat. Certainspays,qui avaient mis au point leurs propres techniques deretraitement, ont conclu que ces dernières pouvaient êtreexportées ctans dérogeraux garanties de l'A.I.E.A. et ontpassé des contrats à cet effet. Parce que le-retraitementlibérait de grandes quantités de plutonium, nombre de paysressentaient néanmoins un malaise devant cette activité.Vers le milieu des années - on ne savait pas du tout, de·façon précise, si on pourrait garantir adéquatement lasécurité du retraitement ou la façon d'obtenir ces garan-ties.

Le deuxième dvloppement qui conduisit à unesér use reiise en question du régime de non-proliférationfut l'eposion nucléaire P acifique "'de l'Inde, enma 1974, qui avaitrutilisé duplutonium obtenu du retraite-ment de combustible irradié tiré,dfun réacteur de recherche


